
Le projet éthiopien de méga-barrage sur le Nil, source de tensions régionales

    @rib News,Â 05/12/2019 - Source AFP  Le projet de mÃ©ga-barrage sur le Nil bleu, lancÃ© en 2011 par l'Ethiopie, suscite
des tensions rÃ©gionales en particulier avec l'Egypte qui dÃ©pend Ã  90% du fleuve pour son approvisionnement en eau.  
  - Dix pays -  Avec ses 6.695 kilomÃ¨tres, le Nil est, Ã  Ã©galitÃ© avec l'Amazone, le plus long fleuve du monde et une source
dâ€™approvisionnement en eau et Ã©nergie hydraulique vitale dans une rÃ©gion d'Afrique largement aride.  Le bassin du Nil
couvre plus de trois millions de kilomÃ¨tres carrÃ©s, soit 10% de la superficie du continent africain, et s'Ã©tend sur dix pays:
Burundi, RÃ©publique dÃ©mocratique du Congo, Egypte, Ethiopie, Kenya, Ouganda, Rwanda, Soudan du Sud, Soudan et
Tanzanie.  Son dÃ©bit annuel est estimÃ© Ã  84 milliards de mÃ¨tres cubes.  Le Nil Bleu, qui prend sa source en Ethiopie,
rejoint le Nil Blanc Ã  Khartoum pour former le Nil qui traverse le Soudan et l'Egypte avant de se jeter en MÃ©diterranÃ©e.  -
Le plus grand barrage d'Afrique -  LancÃ© en 2011 par l'Ethiopie pour un montant de quatre milliards de dollars, le projet
vise Ã  construire le plus grand barrage hydroÃ©lectrique d'Afrique, avec une capacitÃ© de production de plus de 6.000
mÃ©gawatts.  SituÃ© sur le Nil Bleu, Ã  une trentaine de kilomÃ¨tres de la frontiÃ¨re soudanaise, le Grand barrage de la
Renaissance (GERD), long de 1,8 kilomÃ¨tre et haut de 145 mÃ¨tres, devrait commencer Ã  produire de l'Ã©lectricitÃ© d'ici fin
2020 et Ãªtre complÃ¨tement opÃ©rationnel d'ici Ã  2022.  - Approvisionnement en eau -  L'Egypte, pays aride de prÃ¨s de
100 millions d'habitants, dÃ©pend du Nil pour environ 90% de ses besoins en eau, y compris pour son agriculture.  Le
Caire Ã©voque un "droit historique" sur le fleuve, garanti par une sÃ©rie de traitÃ©s depuis 1929. A l'Ã©poque, l'Egypte avait
obtenu un droit de veto sur la construction de projets sur le fleuve.  En 1959, aprÃ¨s un accord avec Khartoum sur le
partage des eaux, l'Egypte s'attribue un quota de 66% du dÃ©bit annuel du Nil, contre 22% pour le Soudan.  Mais, en
2010, un nouveau traitÃ© est signÃ© par les pays du bassins du Nil, en dÃ©pit de l'opposition de l'Egypte et du Soudan. Il
supprime le droit de veto Ã©gyptien et autorise des projets d'irrigation et de barrages hydroÃ©lectriques.  - Enjeux cruciaux -
 L'Ethiopie, puissance rÃ©gionale Ã©mergente, pour qui le projet est essentiel Ã  son dÃ©veloppement, affirme que le barrage
ne perturbera pas le dÃ©bit de l'eau.  L'Egypte s'inquiÃ¨te elle du rythme de remplissage du rÃ©servoir gÃ©ant du GERD,
d'une capacitÃ© de 74 milliards de mÃ¨tres cubes. Si le rÃ©servoir est rempli sur une pÃ©riode courte, l'Ã©coulement de l'eau
du Nil Ã  travers l'Ã‰gypte pourrait fortement baisser.  DÃ©but octobre, des nÃ©gociations Ã  Khartoum entre l'Egypte, le Soudan
et l'Ethiopie avaient abouti Ã  une "impasse", selon Le Caire, qui cherche depuis une mÃ©diation internationale.  Les
ministres des Affaires Ã©trangÃ¨res des trois pays, qui se sont rÃ©unis le 6 novembre Ã  Washington, se sont donnÃ© jusqu'Ã 
janvier 2020 pour trouver un accord. Les trois pays ont convenu d'une nouvelle rÃ©union le 9 dÃ©cembre Ã  Washington Ã 
l'issue de pourparlers lundi et mardi au Caire.  
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